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JOURNEE pénible que celle 
du 15 novembre dernier 
vécue par les élèves du lycée 

Daniel Didier Roguet. Pendant 
que ces derniers étaient en 
récréation, autour de 11 heures 
30, un groupe d’apprenants a 
découvert un fœtus dans l’une 
des latrines de leur établissement.
En effet, l'organisme au stade de 
développement prénatal était 
en position dorsale, rattaché à 
son placenta. Après l'horrible 
découverte, les élèves, stupéfaits, 
ont aussitôt alerté les autorités 
de l’établissement. Celles-ci ont 
ensuite contacté les Officiers 
de police judiciaire (OPJ) de la 
brigade de gendarmerie locale. 
Les pandores ont procédé au 
constat d'usage en présence du 
responsable du service médical 
du lycée Daniel Didier Roguet.
S e l o n  l e s  p r é c i s i o n s  d u 
rapport médical,  ce fœtus 
était déjà constitué de tous ses 
membres. Mais aussi qu'il était 
manifestement âgé de cinq (5) 
mois ou plus. Le détail important 
est que l'organisme aurait été 
évacué dans la matinée du 15 

novembre, à en juger par le fait 
que tous les membres n’avaient 
pas encore été infestés par les 
asticots. Aussi, une enquête 
judiciaire a-t-elle été ouverte, 
afin de retrouver la personne à 
l'origine de ce crime.
Comment l’élève à l'origine 
de la découverte du fœtus a-t-
il détecté sa présence dans les 
latrines sombres du lycée ? La 
responsable de ce fœtus a-t-elle 
été suivie par des personnes, 
qui ont par la suite renseigné 
sur son acte ? Pourrait-il s'agir 
de quelqu'un extérieur à la 
communauté scolaire ?
Dans tous les cas, l'investigation 
actuellement diligentée par 
les éléments de la brigade de 
gendarmerie devrait permettre 
de faire la lumière sur cette 
affaire qui défraie la chronique 
à Lebamba et ses environs.

Lebamba : un fœtus dans 
les latrines du lycée 
Daniel Didier Roguet

Gloire Junaël MOUBEDI BIGOGO
Lebamba/Gabon

Les latrines dans lesquelles 
le fœtus a été jeté. 
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LE S  h a b i t a n t s  d e 
Lastoursville n'ont plus 
le sommeil tranquille 

depuis près d'un mois. Et pour 
cause. Des malfaiteurs et autres 
voleurs dictent actuellement 
leur loi. Ils auraient quadrillé 
la ville, aux fins de commettre 
une série de cambriolages. De 
nombreuses administrations 
ont ainsi été visées. C'est le cas 
du cantonnement des Eaux 
et Forêts, le magasin CKDO, 
où ils ont réussi à emporter 
l'intégralité du fond de caisse 

estimé à plusieurs millions de 
francs.
À la direction départementale 
de la pêche, les cambrioleurs ont 
soulevé deux ordinateurs fixes. 
Les bandits n'ont pas fait de 
cadeau, non plus, au restaurant 
de l'hôtel Tchenga, où ils ont 
tout emporté à leur passage. 
Tout comme à l'école publique 
communale  centre,  où le 
directeur pleure son ordinateur 
portable et l'argent alloué au 
budget de fonctionnement de 
son établissement.
Les malfrats ont aussi attaqué 
la halte-garderie, qu'ils ont 
saccagée, en emportant plus 
de 300 mille francs et plusieurs 

appareils informatiques. Le 
Trésor départemental, lui aussi, 
n'a pas échappé à la razzia.
Les bandits opèrent de nuit et 
par effraction, en défonçant les 
édifices qu'ils visitent. À l'école 
publique, ils sont passés à travers 
le plafond, avant d'accéder au 
bureau du directeur. À ce qu'il 
semble, il s'agirait d'une bande 
bien organisée. Mais dont les 
membres, jusque-là, n'ont pas 
été identifiés.
Les  forces  de sécur ité  du 
département de Mulundu sont 
bien imprégnées de tous ces actes 
que ces brigands continuent de 

poser dans la ville. Aussi, des 
enquêtes ont-elles été ouvertes, 

afin de démanteler le gang des 
cambrioleurs.

Lastoursville : les 
cambrioleurs dictent leur loi

Isaac MUKETA MUELE
Lastoursville/Gabon

La ville de Wongo, cible des cambrioleurs à l’école publique: 
ces derniers sont passés par le plafond.
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